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Haïti, trois ans plus tard… depuis le séisme dévastateur du 
12 janvier 2010,  d’énormes d’efforts ont été consentis 
pour aider le gouvernement à atteindre ses objectifs et 

améliorer les conditions de vie des Haïtiennes et Haïtiens.

Les séquelles du tremblement de terre qui a fait plus de 200 000 
morts, endommagé ou détruit plus de 300 000 bâtiments et 
laissé 1,5 million de personnes déplacées, sont encore visibles 
dans la capitale et dans les régions avoisinantes. De plus, Haïti a 
été frappé au cours de l’année 2012 par le passage de la tempête 
Isaac et de l’ouragan Sandy qui ont provoqué des pertes en 
vies humaines et des dégâts considérables, notamment dans le 
secteur de l’agriculture. 

Cependant, Haïti change, Haïti avance. C’est un mythe d’affirmer 
que la reconstruction n’existe pas dans le pays et que rien n’a été 
accompli. Les changements sont visibles et les femmes haïtiennes 
qui représentent près de la moitié des chefs de famille, en sont les 
vaillantes actrices et témoins quotidiennes.

Le gouvernement, le secteur privé, les organisations 
internationales ne sont pas les seules forces motrices de la 
reconstruction. Les familles, les communautés et les femmes sont 
elles-mêmes au premier rang des efforts communs et jouent un 
rôle clé pour rendre les communautés, les villes, plus résilientes 
en Haïti.

Pour répondre à la priorité des Nations Unies d’intégration 
systématique de l’équité de genre dans les interventions, le 
PNUD a porté une attention particulière à la pleine intégration 
des contributions des femmes dans son travail en 2012. Dans cet 
ouvrage, le PNUD donne la parole à sept femmes qui témoignent 
de l’impact que les programmes ont eu sur elles en Haïti, et les 
réalisations qui ont contribué à changer leur quotidien.

Aujourd’hui, 80% des dix millions de mètres cube de débris 
générés par le tremblement de terre ont été dégagés des rues. 
Ce rythme a été beaucoup plus rapide que celui enregistré en 
2004 en Indonésie, après le tsunami, ou à New York après les 
événements du 11 septembre 2001. Une initiative des Nations 
Unies gérée par le PNUD a non seulement déblayé un million de 
mètres cube de débris mais aussi réussi à recycler ces décombres 
et les transformer en pavés, escaliers, corridors, maisons et places 
publiques où les familles se retrouvent et les enfants peuvent 
jouer.

Le nombre de personnes vivant dans les camps est passé de 
1,5 millions à 358 000 aujourd’hui. C’est encore beaucoup trop. 

Mais cela signifie aussi que plus d’un million de personnes ont 
pu rentrer chez eux et le PNUD est fier d’avoir contribué à ces 
efforts aux côtés du Gouvernement haïtien et de ses  partenaires 
à travers le programme 16 quartiers/6 camps. Des quartiers, 
des routes, des maisons ont été réhabilités ; plusieurs milliers 
d’emplois ont été créés pour les communautés qui souffrent de 
chômage chronique. Plus de 40% de femmes ont été employées 
ce qui a permis de revitaliser l’économie locale.

Mettre le peuple haïtien et leurs communautés au centre 
du processus de relèvement reste la clé du succès. Au sein 
des quartiers, les plateformes communautaires ont permis 
aux membres de la communauté de décider des priorités de 
planification de leurs quartiers, sans omettre la mise en place 
cruciale d’infrastructures résistantes aux risques urbains pour 
renforcer davantage la résilience des communautés. 

Le Système national de gestion des risques des désastres de la 
protection civile a été renforcé grâce à un accompagnement 
sans relâche du PNUD et des partenaires, surtout lors du 
passage de la tempête tropicale Isaac et de l’ouragan Sandy fin 
2012. Les programmes de protection de l’environnement ont 
aussi été intensifiés dans certaines régions vulnérables du pays 
et les femmes, notamment dans le Sud à Aquin, ont participé 
directement à ces projets de reboisement.

Le renforcement des capacités nationales restent également au 
cœur du travail du PNUD en Haïti. C’est en renforçant les capacités 
des institutions que le gouvernement sera plus fort et pourra 
mieux servir la population haïtienne à l’avenir.

Plus de 80% des détenus de différents centres carcéraux sont en 
détention préventive prolongée. Face à un tel constat alarmant, 
le PNUD a travaillé aux côtés du Ministère de la justice et de la 
sécurité publique pour obtenir la tenue des inspections judiciaires 
dans les 18 juridictions du pays en vue d’améliorer la situation.

Haïti avance. Les résultats atteints jusqu’à ce jour prouvent 
qu’investir dans des solutions locales fonctionne. Mais, ces 
résultats n’auraient pas été possibles sans l’appui et les 
financements sans précédents vers Haïti après le séisme.

Alors que les progrès sont visibles et concrets, il reste toutes sortes 
de défis colossaux à relever pour qu’Haïti se redresse et assure un 
développement à long terme.  Ces défis pourront uniquement 
être relevés en partenariat, sous l’égide des autorités nationales, 
avec l’engagement du peuple haïtien et l’appui persistant des 
partenaires internationaux d’Haïti. 
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Gera Donez

Pour réutiliser les débris du tremblement 
de terre et reconstruire nos quartiers.”
“Pour réutiliser les débris du tremblement 
de terre et reconstruire nos quartiers.
Pour réutiliser les débris du tremblement 
de terre et reconstruire nos quartiers.
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Gera, une jeune femme enceinte,  se montre soulagée après la réhabilitation du corridor qui conduit à 
sa résidence perchée au milieu des milliers de maisonnettes dans les hauteurs de Carrefour-Feuilles 
à Port-au-Prince. Habitant ce quartier depuis 10 ans, Gera éprouvait auparavant de sérieuses 

difficultés pour se déplacer dans le quartier, notamment pour se rendre à l’hôpital. « C’était impraticable, 
surtout pour les femmes enceintes. La réhabilitation de ce corridor a beaucoup amélioré notre mode de 
vie. Quand il pleut, les écoliers peuvent désormais se rendre à l’école sans salir leurs chaussures, et ce 
changement crée des divertissements pour les enfants qui peuvent par exemple jouer au foot », confie-t-
elle au côté de sa fillette et de son mari.

Mis à part la réhabilitation de cinq corridors, un projet pilote pour la construction des maisons 
parasismiques et paracycloniques, en utilisant les débris du séisme, a été réalisé à Carrefour-Feuilles. Plus 
de 20% de ces débris sont aussi recyclés pour fabriquer des tuiles, des escaliers et des adoquins.  Jusqu’ici, 
80% des 10 millions de mètres cube de décombres du tremblement de terre ont été dégagés des rues 
grâce à des initiatives haïtiennes avec l’appui de la communauté internationale. Le projet conjoint de 
l’ONU pour la gestion des débris a contribué à l’enlèvement d’un million de mètres cube. Ce programme 
a permis à plus de 20 000 personnes, dont près de 40% de femmes, de trouver des emplois temporaires.

De plus, pour permettre aux familles de prendre elles-mêmes en charge la réparation et la reconstruction 
de leurs maisons, le PNUD a mis sur pied des centres communautaires d’appui pour le renforcement des 
maisons endommagées dans quatre quartiers de la capitale haïtienne et de Léogâne, où 30 000 personnes 
en bénéficient. Plus de 1 000 familles ont reçu un appui financier de 500 dollars américains pour la 
réparation de leurs maisons - à travers le tout premier mécanisme de transfert d’argent par téléphonie 
mobile pour des projets de reconstruction. Près de 7 000 personnes ont directement été formées sur 
des thèmes pratiques relatifs à la réparation et la construction des maisons ainsi que sur la planification 
urbaine et le régime foncier haïtien.

Parallèlement, à travers le projet 16/6 du gouvernement, supporté par le PNUD et d’autres partenaires, 
six camps de déplacés ont été fermés et plus de 11 000 familles ont pu retourner dans leurs 16 quartiers 
d’origine. Au total, 50 camps ont été fermés dont le plus grand sur le Champ de Mars à côté du palais 
présidentiel, et plus de 11 000 familles ont pu quitter l’enfer des tentes pour vivre une nouvelle vie. Le 
cœur du projet est d’accompagner le retour en toute sécurité des familles déplacées par une approche 
intégrée et participative en se concentrant sur la réhabilitation des quartiers sinistrés, la création 
d’activités génératrices de revenus, l’amélioration de services de base et l’appui à des petites et moyennes 
entreprises.
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Maître Urlande Polycarpe

Pour une justice plus forte.“ ”Pour une justice plus forte.Pour une justice plus forte.
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Maître Urlande Polycarpe, inspectrice judiciaire depuis juin 1996 au Ministère de la justice et 
de la sécurité publique (MJSP), fait son travail avec passion. Lequel travail consiste à contrôler 
l’application de la loi sur l’organisation judiciaire, d’identifier les défaillances du système et de 

recommander au ministre des stratégies pour renforcer le système judiciaire. « La justice élève une nation, 
selon le dicton. Pas de justice, pas de société valable », soutient-elle.  

En Haïti, plus de 80% des détenus sont en détention préventive prolongée au cours de laquelle ils peuvent 
attendre souvent entre quatre et six ans avant que leur procès soit soumis à la justice. 

Conscient du rôle des inspecteurs judiciaires dans le fonctionnement des tribunaux et des parquets à 
travers le pays, le PNUD a appuyé, depuis octobre 2011, les missions d’inspections dans les 18 tribunaux 
de première instance afin d’identifier le dysfonctionnement du système pénal, notamment en ce qui 
concerne la détention préventive prolongée. Les rapports des inspections permettent au MJSP d’élaborer 
des politiques publiques sur la base d’informations objectives. Le ministère emploie huit inspecteurs 
judiciaires qui ont reçu une formation financée par le PNUD sur la méthodologie des inspections.

Par ailleurs, dans une perspective plus générale, le projet état de droit du PNUD a appuyé cette année 
la réorganisation du MJSP à travers l’élaboration et la mise en œuvre d’un plan de renforcement de ses 
capacités – appelé le PACTE Justice – pour rationaliser et améliorer sa capacité de conceptualisation et 
d’élaboration de la politique pénale, de mise en place et d’évaluation de ses activités et dans la transformation 
des politiques sectorielles du ministère. Le ministre et sa haute direction peuvent maintenant compter 
sur cet outil stratégique pour adresser leurs priorités au premier rang desquelles figurent notamment le 
renforcement de  l’inspection judiciaire, la systématisation des actes judiciaires, la lutte contre la détention 
préventive prolongée, l’amélioration des processus de travail et de communication interne dans le but 
d’offrir un meilleur service aux citoyens et citoyennes haïtiens.

Dans le contexte du renforcement des capacités, le PNUD et ses partenaires ont également mis sur pied 
un projet de réforme administrative, piloté par l’Office de management et des ressources humaines du 
gouvernement, afin de le doter de compétences et d’outils-clés indispensables pour la mise en œuvre du 
Programme-cadre de réforme de l’état (PCRE) qui s’inscrit dans le long terme. Le PCRE a été validé à travers 
dix forums régionaux de consultation où participent les directions des ministères et la société civile. La 
mise en œuvre de ce Programme-cadre se fera sur la base de plans triennaux dont le premier existe déjà 
– 2012/2015 – et pour lequel le gouvernement recherche des financements.

Toujours dans le cadre des efforts de renforcement des capacités, le PNUD appuie également le bureau du 
Premier ministre à travers le projet « SIGOB », qui a 20 ans d’expérience dans 21 pays. Avec ce programme 
de renforcement de compétences, l’institution peut mieux gérer entre autres l’agenda du Premier ministre 
et mieux communiquer pour une bonne gouvernance.
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Elise St Paul

Pour participer aux décisions de mon quartier 
avec ma communauté.
“

”
Pour participer aux décisions de mon quartier 
avec ma communauté.
Pour participer aux décisions de mon quartier 
avec ma communauté.
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Nous travaillons pour le développement de notre communauté, pour l’amélioration de nos quartiers. 
En tant que femme, je lutte pour que les femmes de mon quartier aient leur indépendance. Qu’elles 
aillent à leur école, qu’elles trouvent du travail pour subvenir à leurs besoins », déclare Elise St Paul, 

membre de la plateforme communautaire du quartier de Morne Lazare.  Connue pour son engagement 
envers ses concitoyens, Elise St Paul, qui a perdu son épicerie lors du séisme de janvier 2010,  est fière 
d’être membre de l’une des huit plateformes communautaires mises sur pied dans le cadre du projet 16 
quartiers/6 camps à Port-au-Prince, dans le souci de laisser aux communautés la prérogative de décider 
des scénarios de développement adaptés à leurs besoins et priorités. Ces plateformes sont constituées 
d’hommes et de femmes de différents secteurs de la vie associative dont les choix ont été validés par la 
population et le gouvernement. Dans le cadre du projet 16 quartiers/6 camps, elles participent activement 
aux prises de décisions et à la planification aux côtés des partenaires de cet exercice, dont le PNUD.

Ce projet apporte une solution intégrée à la fermeture de six camps où vivaient plus de 5 000 ménages 
et  relocalise ces familles dans les 16 quartiers d’où elles sont originaires, tout en répondant aux besoins 
urgents en matière d’infrastructures et aux problèmes sociaux des communautés ainsi qu’en créant des 
activités génératrices de revenus. Aujourd’hui, plus de 700 familles vivent dans des maisons plus sûres, 
dont 52% ont une femme comme chef de famille. Près de 1 600 emplois ont été créés dont 65% pour des 
femmes. 

Pour continuer à développer le secteur du logement en Haïti, le PNUD travaille aux côtés de l’Unité de 
construction de logements et de bâtiments publics du gouvernement (UCLBP). Elle a été mise sur pied 
par le Premier ministre dans le but de fédérer toutes les initiatives de logement et construction dans le 
pays sous le contrôle de l’Etat haïtien pour assurer de manière cohérente la reconstruction du pays. Avec 
l’appui stratégique et technique du PNUD, la construction de plusieurs bâtiments publics et ministères est 
en cours. La politique nationale de logement, de l’habitat, et du développement urbain est l’autre aspect 
clé sur lequel le PNUD travaille au sein de l’UCLBP. A travers un ensemble de dispositions, cette politique 
propose la mise en place d’une offre de logements compétitive, abordable et accessible à la population 
haïtienne.

Pour mieux coordonner les efforts de reconstruction, la coordination de l’aide externe est aussi importante. 
Le PNUD a œuvré pour doter le Ministère de la planification et de la coopération externe et d’autres 
instances de l’Etat de meilleurs outils, processus et politiques, leur permettant de gérer l’assistance 
extérieure de façon plus efficace et transparente. Un canevas unique de collecte des informations sur l’aide 
externe a été élaboré et adopté. Par exemple, le Premier ministre Laurent Lamothe a lancé en novembre 
2012 avec l’appui du PNUD, le Cadre de coordination de l’aide externe. Une structure qui doit gérer l’aide 
étrangère en fonction des priorités définies en termes de développement. 

« 



10

Marie Maude Joseph

Pour gagner ma vie, élever mes enfants et faire 
mes propres choix.
“

”
Pour gagner ma vie, élever mes enfants et faire 
mes propres choix.
Pour gagner ma vie, élever mes enfants et faire 
mes propres choix.
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Avec une partie de l’argent que j’ai gagné, j’ai pu payer l’écolage dû pour récupérer la fiche d’inscription de ma fille qui allait aux 
examens officiels de Bac I cette année,  et j’ai  réinvesti le reste pour agrandir mon business. J’ai agrandi la cage et acheté plus 
de poussins pour la deuxième production. Ainsi, je pourrai augmenter mon revenu en vue de prendre soin de ma famille. »

Marie Maude Joseph, veuve depuis plus de quatre ans, a vécu une situation économique compliquée après la destruction de sa 
maison lors du tremblement de terre. Mais cette mère de six enfants a retrouvé sa motivation d’aller de l’avant après avoir suivi 
plusieurs séances de formation sur les techniques de l’élevage des poulets de chair. 

Près de 45 jours après avoir reçu du projet BRAC appuyé par le PNUD, 50 poussins, une cage pour poules ainsi que l’assistance 
technique nécessaire pour réussir son élevage, Marie Maude a connu un nouvel élan économique avec la vente de ses poulets pour 
la somme de 300 dollars américains. 

Quatre autres modèles économiques dirigés par des femmes ont aussi porté leurs fruits dans la restauration de rue, l’artisanat avec 
des produits recyclés, la couture et la construction.

Le programme conjoint pour la prévention des conflits et la cohésion sociale a en outre développé une stratégie de création 
d’opportunités socio-économiques et placé 78 jeunes femmes et hommes en entreprises pour garantir la pertinence de leurs 
formations professionnelles dans des domaines tels que  l’administration, l’éducation, la santé et les arts ménagers.

Le tremblement de terre de janvier 2010 a enlevé la vie à plus de 200 000 Haïtiens et aggravé l’économie haïtienne, déjà fragile, en 
causant des dégâts supérieurs à 120% du produit intérieur brut annuel. Aujourd’hui, la population est encore fortement vulnérable 
face aux risques du quotidien. Pour répondre à cette situation précaire immédiatement après le séisme, près de 400 000 emplois 
temporaires ont été créés dans l’objectif immédiat de relancer l’économie. 

Trois ans plus tard, les priorités du Gouvernement haïtien reposent sur un redressement économique fort, des investissements et 
des emplois à long terme. Dans ce contexte, le PNUD a développé un projet qui vise à initier la modélisation d’une stratégie de 
création d’emplois, adaptée aux situations spécifiques des zones urbaines et rurales,  pour améliorer les conditions économiques des 
familles les plus démunies, tout en contribuant à redynamiser l’économie haïtienne et participer au développement durable. La mise 
en œuvre de ce projet fait l’objet d’un suivi étroit et systématique, afin d’identifier les meilleures pratiques et les leçons apprises et 
de mesurer l’impact et la durabilité, mais également l’impact social et culturel des interventions, avec une attention spécifique sur 
l’efficacité des stratégies auprès des femmes et des jeunes. 

L’innovation de l’année 2012 a été également le Championnat des jeunes femmes entrepreneures. Trente et une championnes 
entre 18 et 34 ans sur tout le territoire haïtien ont été récompensées par le PNUD. Outre une subvention de 500 dollars américains 
reçue pour le développement de leur commerce, les jeunes femmes entrepreneures ont eu droit à un accompagnement technique 
dans le développement de leur entreprise, ainsi qu’une opportunité de mise en réseau et de partenariats avec d’autres femmes 
commerçantes. 

Parallèlement, avec le programme de développement des fournisseurs, le nouveau défi du PNUD est de stimuler l’économie haïtienne 
en renforçant les capacités concurrentielles des secteurs stratégiques. Pour cela, la clé réside dans l’amélioration de la coordination 
de la chaîne de valeur pour que les grandes entreprises forgent des partenariats avec les micros, petites et moyennes entreprises et 
les intègrent dans leur marché.

« 
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Pour qu’Haïti et les Haïtiens soient plus 
résilients face aux désastres.
Marie Alta Jean-Baptiste

“
”

Pour qu’Haïti et les Haïtiens soient plus 
résilients face aux désastres.
Pour qu’Haïti et les Haïtiens soient plus 
résilients face aux désastres.
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Directrice de la Direction de la Protection civile haïtienne (DPC) depuis 2003, Marie Alta Jean-
Baptiste, dévouée et responsable, a géré avec le gouvernement, des situations catastrophiques. 
Les inondations de Mapou et de Fonds-Verrettes, le cyclone Jeanne aux Gonaïves en 2004, les trois 

cyclones et les inondations de Gonaïves en 2008, le séisme du 12 janvier 2010 dont l’ampleur a été sans 
précédent, et l’ouragan Sandy en 2012. Le PNUD œuvre aux côtés de la DPC à travers son appui au Système 
national de gestion des risques de désastres depuis 11 ans.

Pour réduire les risques et mieux gérer les désastres, le PNUD a fourni un appui technique au quotidien 
à la DPC qui remplit l’attribution du Ministère de l’intérieur et des collectivités territoriales en matière de 
coordination des réponses aux urgences. 

L’accompagnement technique et opérationnel par le PNUD dans le travail critique d’installations de 
systèmes de surveillance et d’alerte précoce hydrogéologique et sismique ainsi que de structures fortes 
de coordination décentralisées au niveau départemental et communal a permis aux Haïtiennes et Haïtiens 
de mieux se préparer et répondre aux impacts des désastres, particulièrement lors du passage en 2012 de 
la tempête Isaac et de l’ouragan Sandy sur le pays. 

Les équipes départementales de la DPC soutenues par le PNUD ont assuré la dissémination de messages 
d’alerte et de préventions aux populations des zones à risque et coordonné les actions de réponse comme 
la distribution de plats chauds, de kits d’hygiène, de cuisine et de nettoyage, de kits alimentaires, de 
couvertures et de matelas. 

Parallèlement, le PNUD se concentre sur des actions de mitigation des risques à long terme, sans quoi le 
développement durable du pays ne peut se faire.  Entre autres, le PNUD soutien le gouvernement dans 
le développement d’un cadre légal pour l’intégration de la gestion des risques et des désastres dans tous 
les secteurs, notamment dans la planification urbaine afin de renforcer la résilience du pays et faire en 
sorte que les aléas naturels qui touchent régulièrement Haïti ne se transforment pas systématiquement 
en désastres.

Dans ce contexte, le PNUD a développé cette année une méthodologie de prévention des risques en 
milieu urbain.  Deux étapes importantes ont été proposées aux autorités : identifier les risques à travers 
une cartographie de la zone cible qui classifie le niveau de risque ; identifier les règles à suivre à l’issue de 
l’analyse pour mettre en œuvre la réduction des risques en zones urbaines. Une analyse cartographique 
complète a déjà été réalisée dans huit quartiers à risques de Port-au-Prince.

Au sein des communautés clés, grâce notamment à des exercices de simulations, plus de 9 000 écoliers et 
500 enseignants dans le Nord, ont été sensibilisés en 2012 sur le tremblement de terre et le tsunami. Près 
de 300 étudiants universitaires ont été également sensibilisés sur la prévention des risques sismiques en 
milieu urbain et 200 jeunes formés sur le secourisme. 
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Mirlande Louis
Pour pouvoir vivre comme tout le monde.“ ”Pour pouvoir vivre comme tout le monde.Pour pouvoir vivre comme tout le monde.
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Au centre FOSREF « pwojè lakay », on me montre comment me protéger contre le sida et d’autres 
maladies sexuellement transmissibles. La formation que j’ai reçue ici est très bonne et je sensibilise 
du même coup d’autres personnes autour de moi sur les maladies. Je trouve tout ce dont j’ai besoin 

ici gratuitement. Mon rêve, c’est de ne plus travailler comme travailleuse de sexe, de pouvoir gagner ma 
vie autrement et vivre comme tout le monde », raconte Mirlande, mère de deux enfants, qui suit des cours 
en cosmétologie au centre FOSREF, appuyé par le PNUD à travers son programme du Fonds mondial.

Cette jeune femme vit difficilement de son métier de « travailleuse de sexe » qui ne rapporte pas beaucoup. 
Mais, grâce à la formation qu’elle a reçue, elle est beaucoup moins exposée dans son travail qu’auparavant. 
« Pas de préservatif, pas de sexe », jure-t-elle.  Les travailleuses de sexe font partie des groupes les plus 
vulnérables au VIH/sida puisque le taux de prévalence est de 8% comparé à 1,9% pour la population 
haïtienne en général.

Le PNUD et ses 20 sous-récipiendaires interviennent dans le cadre du programme du Fonds mondial dans 
la lutte contre le sida et la tuberculose. Leurs interventions suivent les cibles nationales déterminées par le 
Ministère de la santé publique et de la population.

Dans le cadre de ce programme, près de 40 000 personnes vivant avec une infection avancée du VIH 
ont reçu une thérapie antirétrovirale en 2012. Pour aider les séropositifs à vivre avec la maladie comme 
n’importe quelle autre maladie, près de 7 000 sessions de conseils psychologiques ont été  organisés à leur 
profit. Près de 18 millions de préservatifs ont aussi été distribués à la population dans les deux dernières 
années. Dans cette lutte au quotidien, plus de 15 000 jeunes de 10 à 24 ans ont été également sensibilisés 
sur le VIH/sida à travers le pays. Le PNUD et ses partenaires, aux côtés du gouvernement, entendent 
continuer cette lutte non seulement contre la réduction de la propagation du VIH/sida, mais aussi pour 
la prolongation du taux de survie et la restauration de la qualité de vie des personnes vivant avec le VIH 
en Haïti.
 
Parallèlement à ces efforts, plus de 70% des patients tuberculeux recensés pour l’année 2011-2012, 
toujours dans le cadre du programme du Fonds mondial, ont été guéris. Ce qui représente encore une 
hausse de 11% par rapport aux résultats atteints en 2011. En appuyant les efforts du Ministère de la santé 
publique et de la population, le PNUD entend continuer à réduire l’incidence, la prévalence et la mortalité 
liée à la tuberculose et améliorer aussi la détection des cas de tuberculose et son traitement. Près de 230 
centres de diagnostic et de traitement ont donc été fonctionnels pour l’année 2012.

« 
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Troimène Siméon 

Pour reboiser et redonner la vie aux 
montagnes.”
“Pour reboiser et redonner la vie aux 
montagnes.
Pour reboiser et redonner la vie aux 
montagnes.
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Le reboisement, c’est la vie. En reboisant les montagnes, les sources d’eau seront protégées et cela évitera 
les glissements de terrain. Nous avions des difficultés pour envoyer nos enfants à l’école, le projet de 
reboisement nous a aussi beaucoup aidés économiquement », explique Troimène Siméon, membre d’un 

groupe de femmes de travail pour le reboisement d’Aquin.

Le rêve de cette femme qui vend des produits cosmétiques est de voir une Haïti très verte comme elle était dans le 
temps. A écouter cette mère d’un enfant, elle est nostalgique aujourd’hui en regardant les montagnes dénudées 
de sa région. 

Après chaque averse provoquant souvent de grandes inondations, Haïti compte des morts et enregistre toujours 
des dégâts considérables. La cause principale est la dégradation incessante et inquiétante de l’environnement. 
Face à ce constat alarmant, le PNUD appuie le Ministère de l’environnement dans ses projets clés visant entre autre 
à augmenter la couverture forestière qui atteint aujourd’hui moins de 2%.

Par exemple, à travers le programme de  réduction de la vulnérabilité dans le Sud du pays mise en oeuvre par 
le PNUD en partenariat avec les instances gouvernementales, 1,5 million de plantules sont mises en terre pour 
le reboisement de 1 000 hectares dans la zone hydrographique d’Aquin et Saint-Louis du Sud où des femmes, 
dévouées à la cause environnementale, transportent les plantules sur leur tête vers les lieux de reboisement. Près 
de 3 600 emplois temporaires comme celui de Troimène Siméon ont été créés par mois en 2012. 

Face à une déforestation grandissante alimentée par une consommation de bois démesurée, le projet binational 
baptisé « Frontière verte » continue ses avancements des deux côtés de la frontière haïtiano-dominicaine. 
Son objectif : créer un environnement favorable pour restaurer les écosystèmes transfrontaliers et réduire la 
vulnérabilité aux changements climatiques afin d’améliorer les conditions de vie des populations haïtiennes et 
dominicaines.

Parallèlement à ces efforts de reboisement et pour protéger les communautés des inondations lors des passages 
de pluies torrentielles, 4 000 mètres de structures de protection des berges ont été construites. La gestion 
efficace des bassins versants constitue un pilier majeur pour la refondation territoriale étant donné la situation 
de crise environnementale que connaît le pays. C’est en ce sens que le PNUD a travaillé aux côtés du Ministère 
de l’environnement dans la rédaction d’un guide méthodologique pour la gestion des bassins versants qui 
permettra à tous les acteurs impliqués  d’orienter la planification et la gestion des bassins versants en préservant 
l’environnement. 

Pour mitiger les impacts néfastes des changements climatiques sur le processus de développement du pays, 
le PNUD  appuie également le gouvernement à mettre en place des stratégies d’adaptation aux changements 
climatiques. L’objectif au cœur de cette initiative est de renforcer la résilience des populations et des secteurs 
productifs dans les zones côtières pour mieux faire face aux impacts des changements climatiques. Des résultats 
préliminaires d’études menées dans le cadre de ce projet mettent clairement en évidence la vulnérabilité du pays 
à la hausse du niveau de la mer et à la sécheresse. Par exemple, près de 50% de la superficie de l’Ile-à-Vache dans 
le Sud risque d’être recouverte d’eau de mer durant les 100 prochaines années, tandis qu’aujourd’hui d’importants 
investissements dans des activités touristiques balnéaires y sont prévus.

« 
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Lutte contre le VIH/sida et la tuberculose

•  Près de 40 000 personnes vivant avec une infection avancée du 
VIH ont reçu une thérapie antirétrovirale en 2012 dans le cadre du 
programme du Fonds mondial appuyé par le PNUD et 18 millions 
de préservatifs ont été distribués à la population dans les deux 
dernières années.

•  Dans cette lutte au quotidien, plus de 15 000 jeunes de 10 à 24 
ans ont été sensibilisés sur le VIH/sida à travers le pays.

• Plus de 70% des patients tuberculeux recensés pour l’année 
2011-2012 ont été guéris. Ce qui représente encore une hausse de 
11% par rapport aux résultats atteints en 2011.
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•  Plus de 1 000 juges, greffiers, magistrats et policiers ont 
bénéficié de formations dans les domaines techniques d’enquêtes 
criminelles, de crimes de nature sexuelle ou sur la police judiciaire.

•      Le PNUD a appuyé la réorganisation du Ministère de la justice et 
de la sécurité publique à travers l’élaboration et la mise en œuvre 
d’un plan de renforcement de ses capacités –le PACTE Justice 
- pour rationaliser et améliorer sa capacité d’élaboration de la 
politique pénale, de mise en place et d’évaluation de ses activités.

•   Pour discuter de l’avenir et de la reconstruction du centre de 
Port-au-Prince, plus de 23 ateliers de concertation, 20 entretiens 
ont eu lieu et rassemblé près de 600 participants. 

Gouvernance démocratique 

Faits et chiffres clés de 2012Faits et chiffres clés de 2012Faits et chiffres clés de 2012
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Relèvement et réduction de la pauvreté 

•  Plus de 80% des 10 millions de mètres cube de décombres 
du tremblement de terre ont été dégagés des rues grâce à des 
initiatives haïtiennes avec l’appui de la communauté internationale. 
Le projet conjoint de l’ONU pour la gestion des débris a contribué à 
l’enlèvement d’un million de mètres cube. Ce programme a permis 
à plus de 20 000 personnes, dont près de 40% de femmes, de 
trouver des emplois temporaires.

•  Grâce aux centres communautaires du PNUD, plus de 1 000 
familles ont reçu un appui financier de 500 dollars américains 
pour la réparation de leurs maisons - à travers le tout premier 
mécanisme de transfert d’argent par téléphonie mobile pour des 
projets de reconstruction. Près de 7 000 personnes ont directement 
été formées sur des thèmes pratiques relatifs à la réparation et la 
construction des maisons.

•    Près de 400 000 emplois temporaires ont été créés dans l’objectif 
immédiat de relancer l’économie après le tremblement de terre. 
Trois ans plus tard, le PNUD développe, aux côtés du gouvernement, 
un projet qui vise à initier la modélisation d’une stratégie de 
création d’emplois adaptée aux situations spécifiques des zones 
urbaines et rurales tout en participant au développement durable.
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Protection de l’environnement

•   Plus de 4 000 mètres de structures de protection des berges ont 
été construites pour protéger les communautés des inondations 
lors des passages de pluies torrentielles et d’ouragans tels que 
Sandy qui a traversé le pays en novembre 2012.

• Plus d’1,5 million de plantules sont mises en terre pour le 
reboisement de 1 000 hectares dans la zone hydrographique 
d’Aquin et Saint-Louis du Sud où des femmes, dévouées à la cause 
environnementale, transportent les plantules sur leur tête vers les 
lieux de reboisement. Près de 3 600 emplois temporaires comme 
ont été créés par mois en 2012.
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Réduction des risques de désastres

•   Grâce à 14 exercices de simulations, plus de 9 000 écoliers et 
500 enseignants dans le Nord, ont été sensibilisés en 2012 sur 
le tremblement de terre et le tsunami. Près de 300 étudiants 
universitaires ont été sensibilisés sur la prévention des risques 
sismiques en milieu urbain et 200 jeunes formés sur le secourisme. 
Une méthodologie de prévention des risques a été développée en 
milieu urbain et une analyse cartographique complète a déjà été 
réalisée dans huit quartiers à risques de Port-au-Prince. 

•   Pour réduire les risques et mieux gérer les désastres tels que 
l’ouragan Sandy fin 2012, le PNUD fourni depuis 11 ans un appui 
technique au quotidien à la Direction de la protection civile en 
matière de coordination des réponses aux urgences. 
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Place publique réhabilitée avec les débris recyclés du séisme de 2010, corridor Sicot, Carrefour-Feuilles, Port-au-Prince. Place publique réhabilitée avec les débris recyclés du séisme de 2010, corridor Sicot, Carrefour-Feuilles, Port-au-Prince. Place publique réhabilitée avec les débris recyclés du séisme de 2010, corridor Sicot, Carrefour-Feuilles, Port-au-Prince. 
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Superficie 27 750 km2

Population 10 413 211 (près de 2,5 millions à  
Port-au-Prince, la capitale)

Jeunesse Près de 40% ont entre 0 et 14 ans

Division géographique 10 départements, 42 arrondissements, 133 
communes, 565 sections communales

Couverture forestière Moins de 2% du territoire

Vulnérabilité par rapport aux 
catastrophes naturelles

Risques sismiques, inondations dues 
aux pluies torrentielles, ouragans (2012 : 
ouragan Sandy et tempête tropicale Isaac), 
tremblement de terre, épidémie de cholera

PIB par habitant   1 200 dollars américains

Part des principaux secteurs 
d’activités dans le PIB

Secteur primaire : 23,76%  
Secteur secondaire : 17,53%
Secteur tertiaire : 56,89%

Taux de chômage 40,6%

Pauvreté extrême
56% des Haïtiens vivent avec moins d’un 
dollar par jour, 76% avec moins de deux 
dollars par jour

IDH (Indice de développement 
humain)  

0,454 - 158ème (sur 187 pays) 

Taux d’alphabétisation 67,54%

Taux de séropositivité au VIH/sida 2,2%

Taux d’accès à l’eau potable 64,5%

Enfants de moins de 5 ans atteints 
de malnutrition chronique

21,9%

Sources :  CIA World Factbook 2012, ECVH 2001, EMMUS IV 2005-2006,               
                  Rapport préliminaire EMMUS V 2012, BM, IHSI 2010-2011, FMI.

La République d Haïti
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PNUD Haïti : Contributions des bailleurs de fonds  en 2012

(en millions de dollars américains)

(en millions de dollars américains)

Couverture géographique  
10 départements

Personnel  
329 nationaux, 59 internationaux 

33 projets en cours couvrant les domaines d’intervention suivants : 
- Gouvernance démocratique et état de droit
- Relèvement et réduction de la pauvreté
- Environnement et énergies renouvelables
- Gestion des risques de désastres
- Lutte contre le VIH/sida et la tuberculose

Partenaires principaux 
Présidence, Primature, MPCE, MTPTC, MDE, MEF, MARNDR, MICT-DPC, MCFDF, MCI, MSPP, CEP, BPM-UCLBP, 
BPM-OMRH, CNIGS, FAES, Secrétariat du CIAT, DINEPA, mairies (Port-au-Prince, Léogâne, Pétion-Ville), 
directions départementales (Sud, Nord-ouest, Nord, Nord-est), UEH/ONAVC , UNOPS, ONU-Habitat, BIT, PAM, 
UNFPA, UNICEF, FAO, PNUE, ONU Femmes, OCHA, MINUSTAH, ONUSIDA, OEA.

Budget du programme en 2012 
85,37 millions de dollars américains

Mise en œuvre en 2012  
71 millions de dollars américains

Taux de mise en œuvre  
83%

Le PNUD en Haïti
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